
[image: Couverture : Eleanore Max, Dévoile-moi, BMR]


 [image: Page de titre : Eleanore Max, Dévoile-moi, BMR]

Couverture : © BMR
© Hachette Livre, 2021, pour la présente édition.
Hachette Livre, 58 rue Jean Bleuzen, 92170 Vanves.
ATTENTION : trigger warning : agression sexuelle.
ISBN : 9782017184423 
Ce document numérique a été réalisé par Nord Compo.


  Sommaire

  Couverture

  Titre

  Copyright

  Chapitre 1 : L'invitation

  Chapitre 2 : Pressentiment

  Chapitre 3 : Découverte

  Chapitre 4 : Audacieuse


Chapitre 1 : L’invitation
LEXIE
Je peux le faire, je peux le faire…
— Allez Lexie, ressaisis-toi ! s’intima-t-elle afin de se donner du courage.
Il était grand temps que Lexie prenne sa vie en main et qu’elle trouve la force de sortir de sa coquille ! Après un dernier regard dans le miroir, elle eut du mal à reconnaître la jeune femme qui s’y reflétait.
Pour l’occasion, son choix s’était porté sur la robe bleue qu’elle s’était offerte pour ses vingt et un ans. Malheureusement, Lexie n’avait jamais eu l’occasion de la porter. Le tissu aérien lui tombait à mi-cuisse. De fines bretelles dorées retenaient la robe sur ses épaules, laissant son dos entièrement nu.
Des escarpins dorés noués par de petites lanières jusqu’en haut du mollet donnaient une touche sexy à l’ensemble tout en faisant ressortir sa peau laiteuse. Ses longs cheveux cuivrés étaient attachés en un chignon lâche soutenu par deux fines barrettes à strass.
Ainsi, elle se sentait féminine et séduisante. Son maquillage était léger. Sa seule fantaisie se trouvait au niveau de sa bouche fardée d’un rouge sang. La couleur du péché.
— Respire Lexie, tu peux le faire ! se répéta-t-elle avec conviction.
Elle s’apprêtait à se rendre au Secret, un club très sélect dans lequel on n’entrait que sur recommandation, et en signant un gros chèque. Un très gros chèque ! Mais ce soir était une exception. Une fois par an, le club ouvrait ses portes à des non-habitués afin de faire découvrir les lieux. Mais là encore, il fallait montrer patte blanche. Il était nécessaire d’avoir reçu une invitation d’un membre ou d’avoir les moyens de payer une somme vertigineuse pour y accéder. La jeune femme avait entendu parler de places se revendant sur Internet à prix d’or. Le précieux sésame était rare, mais par chance elle s’en était vue offrir un.
Sa collègue, Lisa, lui avait proposé son entrée quand cette dernière était tombée malade. Lisa était adorable, mais elles n’étaient pas vraiment proches. Elles se croisaient de temps en temps au détour de la machine à café, mais rien de plus. C’est pour cela que Lexie s’était montrée très surprise quand sa collègue était venue jusqu’à son bureau pour lui donner une entrée pour cette fameuse soirée.
Outre le fait qu’elles ne soient pas amies, il y avait de quoi s’interroger sur l’invitation en elle-même. Lexie n’était pas vraiment le style du club, ni d’aucun club d’ailleurs. Elle était plutôt réservée, certains diraient même effacée. Son allure était des plus classiques, pour ne pas dire vieillot. Elle avait donc été plus qu’étonnée par cette proposition. D’après les bruits qui couraient à propos du Secret, il s’agissait d’un club coquin où tous les fantasmes étaient possibles. Sachant cela, elle avait d’abord été tentée de refuser, mais Lisa lui avait alors dit quelque chose qui l’avait fait réfléchir :
— Allez, Lexie ! N’as-tu jamais eu envie d’être quelqu’un d’autre ?
— Celle que je suis me convient parfaitement, merci !
Sa réponse avait été un peu sèche. Seulement, elle s’était sentie vexée que Lisa veuille la changer, alors que sa collègue ne la connaissait même pas ! Lexie était-elle si fade pour que les gens aient constamment envie de la transformer ?
Elle savait très bien qu’elle n’entrait pas dans les critères de beauté actuels, mais elle en avait plus que marre que tout le monde cherche à la métamorphoser en quelqu’un qu’elle n’était pas !
— Je te parle de liberté, Lexie ! Être qui tu veux sans conséquence ! avait énoncé Lisa avec emphase.
Qui elle voulait ? Lexie avait toujours voulu plus, sans vraiment réussir à mettre le doigt sur ce qu’était ce fameux « plus ». D’accord, sa vie n’avait pas de quoi faire frémir les ménagères. Un travail d’éditrice junior qui lui plaisait, des amies fidèles et même si elle était seule depuis un certain temps, elle avait eu quelques histoires. Certes rien de passionné, mais tout à fait satisfaisant.
— Prends l’invitation ! Et si tu ne veux pas y aller, donne-la à quelqu’un d’autre, avait continué Lisa.
Elle avait posé l’enveloppe noire sur son bureau et avait disparu. L’esprit de Lexie avait alors tourné à plein régime, pesant les pour et les contre. Indécise, la jeune femme avait longtemps hésité avant de se lancer, mais ses amies ne lui avaient pas vraiment laissé le choix !
— Le Secret ? Wouah, Lex, tu n’as pas fait les choses à moitié ! s’était exclamée Nina avec surprise.
Lily et Nina étaient ses plus vieilles amies, elles s’étaient rencontrées au lycée et ne s’étaient plus jamais quittées. Elles étaient magnifiques, chacune dans un genre différent. Lily avait tout de la petite poupée blonde fragile. Quant à Nina, sa peau hâlée couplée à son sale caractère la rapprochaient plus de l’amazone vengeresse.
Elles pourraient user sans problème de leur physique, seulement elles paraissaient comme immunisées par la gent masculine. Et pour ne rien gâcher, c’étaient des filles en or qui ne l’avaient jamais jugée ni fait sentir que Lexie n’était pas assez bien pour elles. Et elle les aimait d’autant plus pour cela.
Après l’épisode dans son bureau avec Lisa, Lexie les avait invitées chez elle pour boire un verre, verre qui s’était transformé en plusieurs. Un peu éméchées, elles avaient fixé toutes les trois l’enveloppe noire posée sur la table basse sans que personne n’ose l’ouvrir.
— Tu dois y aller ! avait ordonné Lily avec détermination.
Lexie avait failli s’étouffer avec son vin.
— Quoi ? Non, je ne pourrai jamais mettre les pieds là-bas !
— Tu ne t’en rends pas compte, Lex ! Le Secret ! Des gens se battent pour ce genre d’invitation.
— Et bien, vas-y, toi ! avait-elle répondu à Nina d’un air boudeur.
— C’est ton nom sur l’enveloppe Lex, pas le mien, avait contré Nina avec un air satisfait.
— Quoi ?
Lexie avait attrapé l’enveloppe pour constater qu’effectivement son nom se trouvait bien dessus écrit délicatement à l’encre dorée. Comment avait-elle pu passer à côté ?
— Je ne comprends pas, Lisa m’a dit que je pourrais la donner à qui je voulais.
— Eh bien cette Lisa est une petite maligne doublée d’une menteuse, car ton prénom est aussi sur l’invitation, avait renchéri Lily tout en avalant une nouvelle gorgée de vin.
Dépitée, Lexie lui avait arraché l’enveloppe des mains pour constater que son amie avait raison.
À l’attention exclusive de Lexie Kent :
Les plaisirs interdits ne le seront plus.
Venez découvrir tous vos secrets.
Les masques tomberont à minuit.
Le Secret, 15 janvier, 22 heures.

Voilà comment ses deux amies l’avaient harcelée jusqu’à ce qu’elle accepte. Têtues comme des bourriques, elles avaient passé un temps fou à la convaincre de porter cette tenue.
Avec le recul, Lexie devait bien reconnaître qu’elle était méconnaissable. La femme devant elle était sexy et paraissait s’assumer pleinement. Cette femme n’avait peur de rien, et encore moins de se rendre dans un club seule.
Ce soir, elle serait quelqu’un d’autre. Son téléphone se mit à vibrer. Pas besoin de regarder pour savoir que c’était Nina. Son amie la bombardait de messages plus osés les uns que les autres depuis le début de la soirée. Soi-disant afin de préparer Lexie psychologiquement à ce qu’elle allait voir.
Nina :
[Courage ma belle,
J’espère que les masques ne seront pas les seuls à tomber ce soir ;)
Xx]

Lexie sourit en rangeant son téléphone dans sa pochette. Voilà, elle était prête ! Son taxi l’attendait en bas.
Prenant une grande inspiration, elle attrapa son masque et partit se lancer dans l’inconnu.


Chapitre 2 : Pressentiment
AYDEN
— Où est encore passé Jake ? ronchonna Ayden.
— Je l’ai vu partir avec deux des nouvelles.
Ayden Wide ne put retenir un soupir. Heureusement que Jake Andersen était doué pour faire marcher le club, sinon même le fait d’être son ami n’aurait pas sauvé sa tête. Il leur manquait déjà du personnel, il n’avait pas besoin que Jake batifole avec les extras qu’ils avaient engagés.
Ce soir était une grosse soirée pour eux. Ils avaient encore beaucoup de travail avant l’ouverture sans en plus avoir à gérer ses nouvelles lubies.
— Trouve-le-moi, dis aux filles d’être dans exactement quinze minutes en salle de réunion. Passé ce délai, plus la peine de venir.
Il ne les virerait pas pour avoir couché avec Jake. Peu de monde arrivait à lui résister et lui-même ne se gênait pas pour coucher avec les extras. Mais il faisait ça après le boulot. Il ne tolérait aucun retard dans son club. Tu étais à l’heure ou tu ne venais pas.
— Bien, Boss.
Il aimait ce club, mais cette soirée annuelle mettait ses nerfs à rude épreuve. Les habitués connaissaient les lieux et les règles établies. Ils s’étaient inscrits pour répondre à des besoins particuliers et trouver des personnes ayant les mêmes goûts qu’eux, sans personne pour les juger.
Mais aujourd’hui, c’était différent, le club était ouvert à des non-initiés qui ne voyaient qu’une occasion de goûter à l’interdit le temps d’une soirée. Tout le monde voulait ce qui était inaccessible et le Secret en faisait partie.
Il avait monté le Secret avec ses amis, Wade et Jake. Wade Craven s’occupait de la sécurité, Jake faisait tourner le bar et Ayden se chargeait de la paperasse. Tous les trois avaient ouvert ce club pour avoir un endroit où être eux-mêmes et rencontrer des personnes aux mêmes envies.
En cinq ans, le club était devenu un lieu très prisé pour sa discrétion, l’un des plus sélectifs de la ville. Quand il n’était pas occupé au club, il était le vice-président d’une maison d’édition.
Depuis son plus jeune âge, il avait la passion de la lecture et Spencer Editing lui fournissait un équilibre loin de la décadence du Secret. Il évoluait entouré de femmes, mais il ne mélangeait jamais travail et plaisir. Il préférait chasser au Secret. Et les conquêtes ne manquaient pas.
Il avait toujours attiré les femmes, et ce, depuis son adolescence. Il devait bien avouer qu’il s’était servi de son physique plus d’une fois, notamment pour se sortir de situations délicates. Déjà quand il était enfant, sa nourrice ne pouvait résister à son sourire d’ange. La brave dame le fournissait en sucreries au grand dam de sa mère qui ne voulait pas qu’il touche à ce genre de « cochonneries », comme elle les appelait encore aujourd’hui.
— Tu me cherchais ?
— Tu vas nous attirer des problèmes Jake, attaqua Ayden sans préambule.
— Elles savent dès le début que ce n’est que du sexe.
— Je préférerais que tu fasses tes affaires après le service. Je ne tiens pas à revivre la mésaventure de l’année dernière.
Son ami eut le bon goût de faire une grimace à la mention de la soirée désastreuse en question. Cette petite sauterie avait été un chaos sans nom. Jake s’était éclipsé avant le début de la soirée avec trois de leurs extras. Elles n’avaient donc pas suivi la réunion d’information et avaient raté les règles attenantes à ce type de soirée et surtout à la clientèle présente. Une des demoiselles s’était foulé la cheville durant l’exécution d’une figure très acrobatique, s’il en croyait la description de Jake. Il en faisait encore des cauchemars, d’ailleurs.
Il adorait ses amis, mais bon sang, les imaginer dans des positions sexuelles extravagantes ou des positions sexuelles tout court lui donnait la nausée. Il n’était pas contre une partie fine à plusieurs de temps en temps, mais jamais avec un de ses amis en tant que troisième protagoniste. Il tenait à garder une part de mystère concernant ses camarades.
La deuxième de ses extras s’était battue en plein service avec la troisième demoiselle. Jake lui avait fait du rentre-dedans alors qu’il avait promis n’en revoir aucune des trois afin de ne pas créer des tensions.
Avait-il précisé que les trois filles étaient sœurs ? Résultat, les clients avaient eu droit à une bagarre enragée entre les deux femmes se crêpant le chignon au milieu du bar et se jetant à la tête tout ce qui leur tombait sous la main. Après cette soirée, deux nouvelles règles avaient fait leur apparition :
1 – Interdiction absolue d’embaucher des personnes de la même famille.
2 – Plus de sexe avec le personnel et particulièrement les extras avant une soirée.
 
Visiblement, Jake n’avait pas dû comprendre la deuxième, car il avait les cheveux en bataille dans une coupe post-sexe devant laquelle salivaient toutes les femmes qui faisaient la mise en place pour ce soir. Un pan de sa chemise pendait encore à l’extérieur de son pantalon et une grande trace de rouge à lèvres tachait le col de sa chemise froissée. Chemise qui avait été d’un blanc immaculé lorsqu’il l’avait croisé une heure avant.
— Il me semblait que nous étions tous d’accord sur les nouvelles règles.
— Une d’elles était gymnaste. Elle a levé la jambe jusqu’à son oreille ! argumenta Jake.
Un soupir désabusé échappa à Ayden, mais il ne put effacer de sa tête l’image d’une jeune femme aussi souple. Cela devait être magique au lit.
— Tu vois même toi, tu en rêves maintenant et tu ne l’as même pas vue.
— J’irai satisfaire ma curiosité APRÈS le service.
Ayden insista bien sur le mot « après », car il fallait que Jake comprenne que leur club ne pouvait pas subir une mauvaise presse. Trop de personnalités en étaient membres pour qu’ils se permettent de voir leur soirée apparaître dans les journaux à scandale.
— Garde-la dans ton pantalon pendant quelques heures, c’est tout ce que je te demande.
Ayden pressentait que cette soirée n’allait pas être de tout repos.


Chapitre 3 : Découverte
LEXIE
Le club était splendide. La pièce principale était recouverte de miroirs sur un pan entier de mur. Des appliques en verres colorés diffusaient une lumière tamisée, qui donnaient à l’ensemble une ambiance cosy. Il y avait beaucoup de monde, mais il était encore possible de bouger facilement sur la piste de danse. Tout le monde était habillé avec goût. Les bijoux envoyaient des reflets chamarrés sur les murs. Les masques ajoutaient une part de mystère à l’assemblée.
Lexie était un peu intimidée de se trouver ici toute seule. Mais l’invitation précisait bien qu’elle devait venir seule. Gênée, elle ne savait pas quoi faire de son corps. Une dose d’alcool lui ferait sans doute le plus grand bien, à défaut cela lui occuperait les mains.
Il fallait qu’elle arrive à lâcher prise, qu’elle se glisse dans la peau d’une autre. Elle se dirigea donc vers le comptoir tout en bois et chrome. Sur de longues étagères en verre s’alignaient de nombreuses bouteilles colorées qui offraient un large choix de boissons.
Un grand brun tout en noir s’approcha d’elle. L’inconnu avait un sourire charmeur, mais Nina lui avait appris une leçon : ne jamais se fier à un barman, aussi sexy soit-il !
— Qu’est-ce que je vous sers, ma jolie ? demanda-t-il, un verre vide en main.
La jeune femme faillit se retourner pour être sûre que c’était bien à elle qu’il s’adressait. Ce n’était pas tous les jours qu’on la qualifiait de « jolie ». Elle se sentit rougir sous son masque en constatant que le barman attendait bien sa réponse à elle.
Elle n’avait pas vraiment réfléchi à la question. Habituellement, elle buvait de la bière ou un soda, mais elle se voyait mal demander une pression dans un lieu tel que celui-ci. Qu’est-ce que Lily commanderait à sa place ?
— Euh… faites-moi rêver, hasarda-t-elle.
Elle se serait tapé la tête contre le bar si cela ne l’avait pas fait passer pour une folle. Bon sang ! Qu’est-ce qui lui avait pris de sortir une phrase aussi clichée ? Mais le barman ne sembla pas s’en formaliser. En réponse, il lui adressa un petit sourire coquin avant d’attraper un verre sous le comptoir.
— Une petite aventurière, très bien, vous n’allez pas le regretter ! rétorqua-t-il en lui lançant un clin d’œil.
Pour sa part, elle espérait juste qu’elle ne finirait pas la tête dans la cuvette à la fin de la soirée. Son téléphone vibra, attirant son attention.
Lily :
[alors ? On veut TOUS les détails.]
Lexie :
[Je fais tache dans le décor : /]

— Le décor ne vous plaît pas ? demanda une voix grave en écho au creux de son oreille.
Lexie leva le nez de son écran et sursauta. Heureusement qu’elle n’avait pas encore son verre en main, sinon elle l’aurait assurément laissé tomber. La jeune femme le reconnut au premier regard. Ayden Wide. Que diable faisait-il ici ? Ayden était le fantasme ambulant de tout Spencer Editing, faisant soupirer toute la gent féminine sur son passage.
Ses costumes trois-pièces, veston inclus, épousaient son corps musclé à la perfection. À ce que l’on disait, il ne flirtait jamais au travail, mais il avait une réputation de grand séducteur. Nombre de ses collègues l’avaient croisé dans des boîtes de nuit avec à chaque fois une femme différente à son bras.
Lexie s’éclaircit la voix. Elle devait dire quelque chose, sinon il allait la prendre pour une idiote, ou une muette. Elle ne savait pas ce qui serait le pire.
— Si, c’est magnifique, réussit-elle à articuler.
Ayden se pencha pour murmurer à son oreille. Son parfum viril l’enveloppa. Elle aurait pu humer cette odeur pendant des heures.
— Un homme alors ? questionna-t-il.
— Pardon ?
— Si même le Secret ne peut vous détourner de votre téléphone, cela doit forcément être la faute d’un homme. Même s’il est bien téméraire pour vous laisser sortir ici toute seule.
— C’était une amie. Elle m’a convaincue de venir ce soir, avoua-t-elle tout en triturant nerveusement l’ourlet de sa robe.
— Convaincue ?
Il fronça les sourcils comme si l’idée était saugrenue.
— Je ne connais personne, donc je ne me sens pas vraiment à ma place.
Est-ce que son verre allait bientôt arriver ? Elle avait besoin d’une bonne dose d’alcool. Ses yeux furetaient partout afin d’éviter le regard de son patron. Elle était plutôt mal à l’aise quand on la scrutait. Alors savoir que son « Sexy Boss » la toisait comme s’il voulait la dévorer lui donnait envie de prendre ses jambes à son cou. Un désir de fuir loin de ce monde dont elle se sentait si étrangère la prit à la gorge.
— Eh bien, maintenant vous me connaissez, moi, répondit-il en la fixant de son magnifique regard chocolat.
Il l’observait avec une telle intensité qu’elle en frissonna, mais elle prit aussi conscience d’une chose importante. Il ne l’avait pas reconnue ! En même temps, elle était loin de son style du bureau. De plus, elle portait un masque qui lui cachait une bonne partie du visage. Ayden Wide était en train de flirter avec elle et elle n’avait pas la moindre idée de ce qu’elle était censée dire pour ne pas paraître idiote.
— Venez, je vais vous faire visiter.
Sans lui laisser le temps d’esquisser une réponse, il attrapa sa main pour la placer au creux de son bras. Jamais elle n’aurait cru avoir un jour l’occasion de toucher la peau d’Ayden. Ce contact lui fit l’effet de petites décharges électriques à l’endroit où il l’avait touchée, réveillant son corps jusque-là en sommeil.
Pour ne rien arranger, il sentait délicieusement bon ! Un parfum masculin et boisé. Au détour d’un mur, Lexie aperçut leurs reflets dans l’un des nombreux miroirs du club. Un Ayden fidèle à lui-même, en chemise et veston noir, tenait au creux de son coude une jeune femme à l’air mystérieux et sensuel.
Elle se rappela alors pourquoi elle était là – elle voulait s’affirmer ! Peut-être serait-ce sa seule chance de lui parler et elle devait la saisir. Ce soir, elle allait jouer l’audace sous le couvert d’un masque. Elle s’en sentait capable. Après tout, elle se trouvait au Secret, lieu de tous les vices où plus rien n’était impossible.
— Vous ne portez pas de masque ? lui demanda-t-elle avec curiosité.
— Non.
— Vous aimez transgresser les règles, à ce que je vois, constata-t-elle simplement tout en continuant à avancer dans le club.
Il eut un petit rire des plus séduisants.
— N’oubliez pas où nous sommes, ici les règles sont faites pour être transgressées.
Ils quittèrent la salle principale pour passer dans une pièce plus petite, mais à l’ambiance tout aussi feutrée. De grandes banquettes d’un grenat profond étaient disposées dans divers endroits. Des couples masqués étaient étendus dessus, certains étaient en train de s’embrasser, d’autres avaient déjà enlevé une partie de leurs vêtements.
Un étrange sentiment s’empara d’elle. Leurs mouvements remplis de sensualité l’hypnotisaient dans un ballet érotique.
— Nous voici dans la salle rouge. La salle de tous les désirs, propice à toutes sortes de nouvelles rencontres, expliqua son compagnon, la tirant de sa rêverie.
La jeune femme se retourna, surprise d’entendre sa voix si proche. Sa bouche se retrouva tout contre celle d’Ayden. Il se pencha un peu plus. Ses lèvres n’étaient à présent plus qu’à quelques centimètres des siennes. Elle ne put s’empêcher de les entrouvrir par anticipation, tout son corps n’attendant que cela. Ayden Wide allait l’embrasser. Au Secret.
— Nous devrions continuer la visite.
La voix d’Ayden n’était plus qu’un souffle contre sa bouche. Elle aurait pu pleurer de déception en comprenant que leur intermède était passé.
— Je… oui… continuer, bégaya-t-elle, l’esprit encore embrumé par la tension du moment.
Ils traversèrent la salle rouge pour déboucher sur un long corridor parsemé de portes noires et dorées. Toutes sortes d’images se bousculaient dans la tête de Lexie sur ce qui pouvait bien se passer derrière ces portes closes. Le mystère qui les entourait était presque aussi excitant que ce qui devait se dérouler de l’autre côté.
Son imagination déjà très prolifique en temps normal se mit à s’emballer. Des scènes plus coquines les unes que les autres défilaient dans son esprit. Lexie sentit son visage s’enflammer. Heureusement, la lumière tamisée du couloir dissimulait son trouble.
— Voici le cœur du Secret. Le couloir noir. Les portes noires signifient que les occupants préfèrent que ce qui s’y déroule reste privé.
— Et les dorées ? demanda-t-elle rongée par la curiosité.
— Elles sont ouvertes aux curieux, lui glissa-t-il au creux de l’oreille.
Ils s’arrêtèrent en face de deux portes, l’une peinte en dorée, l’autre en noire. Visiblement, il lui donnait le choix. Le jeune homme, tel qu’il était placé, lui offrait aussi la possibilité de partir si elle en éprouvait le désir. Mais « Sexy Boss en costard », comme l’appelait Lily, était là devant elle et par un heureux concours de circonstances elle semblait ne pas le laisser indifférent.
N’ayant plus aucune envie de fuir, elle tendit la main vers une porte et tourna la poignée. Au petit sourire coquin d’Ayden, elle sut qu’elle avait fait le bon choix.


Chapitre 4 : Audacieuse
AYDEN
Ayden regardait la foule du balcon de son bureau. Il avait toujours aimé observer la fête d’en haut, dans sa tour d’ivoire, comme la surnommait Jake. La fête battait son plein. Encore une fois, cela allait être un succès. D’ici demain, les demandes d’adhésion allaient doubler. Ils avaient choisi d’ouvrir un autre club pour répondre à la demande de plus en plus forte.
La combinaison sexe et interdit leur garantissait une retraite dorée. Voir tous ces corps qui cherchaient à se séduire en entamant des danses de plus en plus lascives lui procurait une satisfaction intense. Plus la soirée allait avancer et plus l’inhibition allait tomber. Bientôt, il ne serait plus question que de corps enlacés et de soupirs de plaisir.
— Encore une réussite.
Il n’avait pas entendu Wade arriver. Cet homme se déplaçait comme un fantôme, c’en était parfois effrayant.
— Oui, voir tous ces individus en apparence si irréprochables venir s’encanailler au Secret est des plus jouissifs.
— J’ai même reconnu une des femmes qui va à l’église avec ma mère tous les dimanches.
Il ne put s’empêcher d’éclater de rire. Les gens tenaient à leur image de citoyens bons sous tous rapports. La plupart faisaient même des grimaces outrées quand elles entendaient parler du Secret au détour d’une conversation. Seulement, une fois la nuit tombée, ces mêmes personnes venaient chercher dans son club des plaisirs différents. Fini la mère de famille tirée à quatre épingles, fini le bon mari qui pratiquait le missionnaire.
S’il le voulait, il pourrait faire chanter la moitié de la ville avec tout ce qu’il voyait ici chaque soir, mais c’est ce qui rendait son club si prisé. La discrétion. Il faisait signer un contrat de confidentialité à tous les adhérents. Le silence était de mise sous peine de poursuites. Le même contrat s’appliquait à lui-même et à ses deux associés.
— Je ne te demande pas où est Jake.
Son collègue avait encore disparu une fois les derniers détails réglés.
— Crois-moi, tu n’as pas envie de le savoir.
Il allait appeler le fugitif quand il la vit. Elle avait l’air complètement perdue au milieu de la salle. Un coup d’œil suffisait pour voir qu’elle ne faisait pas partie des habitués du club. Elle dégageait un mélange d’innocence et de sensualité. Aucun doute, elle allait se faire dévorer toute crue dans un endroit comme celui-ci. Il voyait déjà des hommes rôder autour d’elle. Rien n’était plus alléchant pour un prédateur qu’une proie qui n’avait pas conscience d’en être une. Et ce soir, les prédateurs se comptaient par légion.
Il sortait souvent avec des femmes du club. Elles connaissaient les règles et ne venaient jamais l’ennuyer une fois leur aventure terminée. Celle-ci n’avait rien à voir avec les femmes avec qui il sortait habituellement, mais quelque chose chez elle l’attirait, sans qu’il puisse savoir quoi. Elle avait quelque chose de connu, presque de familier, pourtant s’il avait déjà vu cette femme, il s’en souviendrait.
— Vas-y.
Il avait complètement oublié la présence de Wade.
— Où ça ?
— Rejoindre la petite brebis innocente que tu ne peux t’empêcher de fixer depuis tout à l’heure.
— Parfois, tu me fais peur, Wade !
— Je sais reconnaître un prédateur quand j’en vois un. Tiens, d’ailleurs en voilà un qui approche du bar.
Un homme dans la force de l’âge était en train d’avancer vers sa petite brebis. Un grognement lui échappa. Il rejoignit le bar quand son inconnue sortit son téléphone. Elle était encore plus belle de près. De petites mèches s’étaient échappées de son chignon et venaient frisotter au niveau de sa nuque. La lumière des spots donnait des reflets rouges à ses cheveux.
Sa chevelure ressemblait à de la lave en fusion et il mourrait d’envie d’enlever les épingles une par une afin de voir s’ils étaient aussi bouclés qu’ils en avaient l’air. Sa belle inconnue était tellement concentrée sur son écran qu’elle ne l’avait pas vu approcher.
Son parfum était léger et fruité, si subtil qu’il se demanda si ce n’était pas tout simplement son shampoing. Il ne saurait dire pourquoi, mais elle lui faisait l’effet d’une bouffée d’air frais dans ce milieu blasé.
— Le décor ne vous plaît pas ?
Elle sursauta et se retourna. Son visage était encore plus beau de près. Son masque laissait entrevoir deux billes couleur noisette. La surprise se lisait dans son regard. Un débat intérieur avait l’air de faire rage en elle. Il avait vu beaucoup de personnes passer les portes du Secret. Cela lui avait permis de développer au fil des ans une capacité à juger rapidement les individus. Et s’il était sûr d’une chose, c’était qu’elle ne possédait pas les épaules pour un lieu tel que celui-ci.
Il ne savait pas ce qu’elle cherchait à se prouver, mais elle n’était clairement pas prête pour ce qui l’attendait ce soir. Il allait rester près d’elle jusqu’à ce qu’elle se rende compte par elle-même qu’elle n’avait rien à faire ici. Après avoir fait le tour du propriétaire, peut-être quelques cocktails, elle rentrerait chez elle et pourrait raconter à ses amies qu’elle avait passé une soirée dans le club le plus sélect de la ville.
— Venez, je vais vous faire visiter.
Il démarra par le salon rouge. La soirée avait débuté depuis quelques heures déjà, les esprits commençaient à s’échauffer. Il désirait observer sa réaction face au spectacle de ces corps se découvrant au sens figuré comme au sens propre. Jake avait décoré cette pièce, dès qu’il était question de décadence, il était l’homme de la situation. Il s’attendait à la voir gênée par la représentation de ces gens enlacés, mais il fut surpris de déceler du désir dans son regard. Elle paraissait hypnotisée par le mouvement de ces corps.
Il n’avait jamais eu autant envie d’embrasser une femme qu’en cet instant. Cela faisait bien longtemps qu’il n’avait pas été aussi intrigué par quelqu’un. Mais il ne devait pas oublier le but de cette visite guidée : un petit peu de frissons et la faire sortir d’ici. Une chance qu’elle soit tombée sur lui.
Bien que la violence ne soit pas autorisée, à moins qu’elle ne soit consentie, elle avait l’air tellement innocente. C’était assurément le genre de femme à créer des problèmes sans même le vouloir. Et ce soir, c’est tout ce qu’il espérait éviter.
Un détour par le couloir noir achèverait de la convaincre qu’elle n’était pas faite pour cet endroit. Il venait de lui expliquer le fonctionnement des portes noires. Malgré la pénombre, il avait remarqué qu’elle s’était mise à rougir.
— Et les dorés ?
— Elles sont ouvertes aux curieux.
Il avait voulu la faire fuir par la débauche, voilà qu’elle paraissait excitée par l’idée. Il lui offrait encore le choix de partir, mais si elle restait, il ne répondrait plus de rien. Elle tendit la main et ouvrit la porte noire. Impatient, il lui laissa juste le temps de refermer le battant avant de l’attraper par la taille et de la plaquer contre le panneau de bois. Ses lèvres se posèrent sans attendre sur les siennes, chaudes et douces. Il commença par délicatement trouver sa bouche mourant d’envie de le savourer de mille et une manières.
Il remonta lentement jusqu’en haut de ses cuisses. Arrivé à la limite de l’ourlet de sa robe, il releva les yeux vers elle et la questionna du regard. Il appuya son baiser tout en faisant danser sa langue dans sa bouche, la mordillant doucement et fut surpris de l’ardeur qu’elle mit en réponse.
Ses mains glissèrent le long de son corps, dessinant ses courbes féminines avant de se poser sur ses fesses, qu’il attrapa à pleine main. Il plaqua son corps contre le sien, lui faisant sentir la puissance de son désir. Une seule idée l’obsédait désormais, la goûter. Il fallait qu’il découvre si son intimité avait la même saveur sucrée que sa bouche.
Il raffermit la prise sur ses fesses tout en la soulevant légèrement. En réponse, elle enroula ses jambes autour de sa taille. Son sexe frottait sans répit contre le sien. Cela faisait longtemps qu’il n’avait pas ressenti un désir si impérieux envers une femme, une inconnue qui plus est. Il la porta jusqu’au bord du lit où il l’assit avant de se laisser tomber à ses pieds et fit courir ses mains sur ses jambes laiteuses.
Une fois arrivé à la dernière barrière de tissu, il releva les yeux vers elle et la questionna à nouveau du regard. Il ne voulait pas la brusquer ni lui faire faire quelque chose qu’elle ne souhaitait pas. Elle le contemplait avec de grands yeux innocents comme s’il était le premier homme qu’elle voyait. Le souffle court, elle avait pris une jolie teinte rosée. Une joie tout animale l’envahit, en sachant que c’était à lui qu’elle devait cet état.
— Ne t’arrête pas !
La voix de la jeune femme n’était plus qu’un soupir.
C’était le signal qu’il attendait. Il reprit son exploration, remonta le bas de sa robe jusqu’à toucher la dentelle rouge de sa minuscule culotte. Elle était tellement sexy ainsi, les jambes écartées. Son intimité offerte à son regard. Ses chaussures, lacées jusqu’à ses genoux, lui donnaient un air de déesse antique.
Il attrapa la dentelle et la fit glisser le long de ses jambes, les caressant au passage. Il saisit ses cuisses et les fit passer par-dessus ses épaules. Un de ses doigts se promena sur son entrejambe déjà mouillé d’excitation. Elle poussa un petit gémissement des plus charmants. Il la pénétra lentement. Elle était si douce, si étroite. Il était impatient de la savourer. Il embrassa l’intérieur de sa cuisse, déposant de petits baisers jusqu’à s’approcher de son sexe où il sema un baiser puis un premier coup de langue. Elle avait un goût sucré enivrant.
Sa langue la pénétrait en de lents va-et-vient. Il releva les yeux et guetta le moindre signe de plaisir. Elle le fixait de ses beaux yeux marron.
Son inconnue lui saisit les cheveux pour le rapprocher d’elle, il la titilla de sa langue. Son orgasme la frappa de plein fouet, lui laissant le goût de sa jouissance sur la langue. La jeune femme avait l’air tellement sur son petit nuage qu’elle ne réagit même pas lorsque des coups se firent entendre.
Elle émit un petit gémissement de protestation quand il s’arrêta.
— Ay, c’est Wade, on a problème.
— J’arrive.
Il se leva, jetant un dernier regard sur elle et quitta la pièce sans un mot.
*
— J’espère que c’est important, Wade.
Pourquoi cela n’arrivait-il qu’à lui ? Sa petite brebis n’était pas aussi innocente qu’il le croyait et il n’en avait pas fini avec elle. Il avait encore son goût dans la bouche. Il espérait que Wade avait une excellente raison de l’avoir interrompu et qu’il pourrait retourner au plus vite auprès de… Dans la précipitation il ne lui avait même pas demandé son prénom.
— Un début d’incendie. On a réussi à stopper le feu, mais les pompiers ont été prévenus par les alarmes. Je les ai fait passer par-derrière afin de ne pas semer la panique parmi les clients, mais ils parlent de faire évacuer les lieux. Je sais que tu connais le chef des pompiers. Il faut que tu lui parles Ay ! Sinon la soirée va se terminer plus vite que prévu.
— Je m’en occupe.
Il ne put s’empêcher de soupirer, au vu des négociations qui l’attendaient.
Les pourparlers avec Matt, le chef des pompiers avaient été aussi longs que prévu. Ayden avait réussi à le convaincre de ne pas vider le club, mais ce dernier avait quand même tenu à inspecter l’installation électrique en toute discrétion. Il allait enfin pouvoir retrouver son inconnue.
Il espérait juste qu’elle ne s’était pas endormie. Il voyait déjà un millier de façons de la réveiller, toute plus plaisantes que les autres. Il arriva devant la porte pour trouver une chambre vide : elle avait disparu ! Seul le bout de dentelle rouge lui servant de culotte prouvait qu’il n’avait pas imaginé cette soirée. Il ramassa la pièce de lingerie, la glissa dans sa poche tel un butin et dut se faire une raison.
Son inconnue était partie.
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